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Augmentation des températures 
et menace du paludisme en Europe : 

un retour indésirable ?

L’augmentation des températures représente une menace pour 
la transmission du paludisme en Europe. Les vecteurs Anopheles 
deviennent plus stables et répandus, exposant certaines régions à 
un risque accru de transmission pendant des périodes prolongées. 
D’ici 2030 ou 2050, la période de réceptivité devrait s’étendre à 
3-6 mois dans certains pays européens, avec une migra tion des 
moustiques Anopheles vers le nord. En outre, le changement 
 climatique a entraîné une augmentation significative du nombre 
de réfugiés climatiques en Europe, augmentant ainsi le risque de 
propagation de maladies des zones endémiques vers des régions 
réceptives. Il est impératif d’agir rapidement pour prévenir la 
transmission du paludisme et d’autres maladies liées au change-
ment climatique en Europe.

Rising temperatures and the threat of malaria 
in Europe: an unwelcome return?

Rising temperatures pose a threat to malaria transmission in 
 Europe. Anopheles vectors are becoming more stable and widespread, 
putting some areas at increased risk of transmission for  extended 
periods. By 2030 or 2050, the period of susceptibility is  expected to 
extend to 3-6 months in some European countries and Anopheles 
mosquitoes are expected to migrate northward. In addition, climate 
change has led to a substantial increase in the number of climate 
refugees in Europe, increasing the risk of spread of the disease from 
endemic areas to susceptible regions. Urgent action is needed to 
prevent the transmission of malaria and other climate change-related 
diseases in Europe.

INTRODUCTION
En 1975, l’Europe a célébré la fin de la transmission autoch-
tone du paludisme sur son territoire, marquant une étape 
 majeure dans la lutte contre cette maladie mortelle. Cette 
 victoire a été rendue possible grâce à une combinaison de 
 mesures, notamment des changements agricoles, des amélio-
rations socio- économiques et des efforts d’inter vention. Les 
campagnes  visant à éliminer les habitats de reproduction des 
moustiques, tels que les marais et les étangs, ont permis de 

réduire la population des vecteurs de la maladie. Les amélio-
rations socio- économiques ont également contribué à réduire 
la densité de population dans les zones rurales et ont permis 
l’accès à des  logements de qualité, limitant  ainsi la transmis-
sion de la maladie.1 Enfin, les efforts d’intervention, tels que 
la surveillance des cas de paludisme, ont également joué un 
rôle crucial.

Cependant, malgré ces avancées, de nouveaux cas de palu-
disme ont été rapportés en Europe à partir de 1982 en Russie 
et en  Turquie.2 Depuis lors, des cas autochtones locaux de 
 paludisme ont été signalés chaque année et cette maladie 
continue de sévir sporadiquement dans certaines régions 
 d’Europe. Cette persistance du paludisme en Europe souligne 
les défis persistants auxquels sont confrontés les efforts de 
contrôle et d’élimination de cette maladie. De plus, l’effet du 
réchauffement climatique sur la réapparition des cas de 
 paludisme en Europe est une source d’inquiétude qui mérite 
une attention approfondie.  Ainsi, cet article vise à examiner 
l’impact de l’augmentation de la température sur la transmis-
sion du paludisme en Europe.

TRIADE PATHOGÈNE-VECTEUR-HÔTE : FACTEURS 
CLÉS DE LA TRANSMISSION DU PALUDISME
Comprendre pourquoi il est si difficile d’éradiquer le palu-
disme en Europe est crucial pour concevoir des stratégies de 
prévention efficaces. La triade pathogène-vecteur-hôte joue un 
rôle primordial dans la transmission des maladies infectieuses, 
y compris le paludisme. Ces trois éléments sont interdépen-
dants, ce qui signifie que la présence d’un seul ne suffit pas 
pour assurer la transmission de la maladie.

Dans le cas du paludisme, le parasite Plasmodium spp. est le 
pathogène, le moustique Anopheles est le vecteur et l’être 
 humain est l’hôte. Pour que la transmission se produise de 
manière  autochtone sur un territoire, la densité de moustiques 
vecteurs doit être suffisamment élevée pour maintenir la 
transmission et la proportion d’hôtes infectés doit également 
être suffisante.

Le risque de propagation du paludisme dépend également des 
conditions environnementales, telles que l’humidité et la 
tem pérature qui renforcent la capacité du moustique 
Anopheles à transmettre diverses espèces de Plasmodium spp. 
(réceptivité), ainsi que l’afflux d’individus ou de moustiques 
infectés par le Plasmodium spp. (vulnérabilité) (figure 1).
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En Europe, l’augmentation de la réceptivité est principale-
ment due à la hausse des températures, qui ont augmenté 
Rde  1,0 °C depuis l’époque préindustrielle en raison des 
 activités humaines. À l’avenir, le réchauffement global devrait 
se poursuivre, le Groupe d’experts intergouvernemental sur 
l’évolution du climat (GIEC) prévoyant un réchauffement 
d’au moins 1,5 °C d’ici 2030 à 2050.3 Il est donc crucial de 
prendre en compte l’impact du changement climatique dans 
la lutte contre le paludisme en Europe.

LES MULTIPLES FACTEURS CLIMATIQUES EN JEU
L’impact du changement climatique sur la transmission du 
paludisme en Europe est significatif. En effet, la hausse des 
températures a des conséquences sur le développement 
des  moustiques vecteurs de la maladie. Le moustique 
Anopheles, principal vecteur, a une température idéale de 
déve loppement autour de 25 °C et peut se développer entre 16 
et 32 °C.4,5 Des études ont montré que Plasmodium falciparum, 
l’un des parasites responsables du paludisme, se développe 
chez le moustique en seulement 11 jours à 26 °C, contre 28 
jours à 20 °C, et ne prolifère pas en dessous de 16 °C.6 Cette 
 vitesse de développement accrue se retrouve également chez 
 Plasmodium vivax (tableau 1).

Avec l’augmentation des températures, certaines zones 
 deviennent sensibles à la transmission du paludisme pendant 
des périodes plus longues.7 En Espagne, par exemple, la 
 période de sensibilité des anophèles locaux à Plasmodium 
 falciparum s’étend déjà de mai à septembre et pourrait même 
s’étendre jusqu’en octobre pour P. vivax.8 Des prévisions sont 
également inquiétantes pour d’autres pays européens. Au 
Royaume-Uni, une fenêtre de transmission de 3 à 4 mois est 
prévue d’ici 2030, tandis qu’en Allemagne, une fenêtre allant 

jusqu’à 6 mois pourrait être possible d’ici 2050 pour Anopheles 
atroparvus, l’espèce de moustique la plus courante capable de 
transmettre le paludisme en Europe.9,10

D’autres facteurs climatiques comme l’humidité relative et la 
pluviométrie peuvent également affecter la transmission de 
la  maladie. Bien que peu d’études aient été menées sur 
 l’impact de ces facteurs en Europe, une étude menée en 
 Thaïlande a montré que l’humidité relative élevée favorise la 
reproduction des moustiques et augmente la transmission du 
paludisme.11 Cette relation entre l’humidité et la transmission 
de la maladie est également observée dans d’autres régions 
 tropicales.12 Bien que ces résultats ne puissent pas être direc-
tement transposés à l’Europe, des conditions météorologiques 
similaires pourraient avoir un impact sur la transmission du 
paludisme dans cette région.

RÉFUGIÉS CLIMATIQUES : UN RISQUE 
DE TRANSMISSION ACCRU
Le changement climatique n’affecte pas seulement la tempé-
rature de la planète, il perturbe également l’équilibre 
 complexe des systèmes météorologiques. Par conséquent, des 
événements météorologiques extrêmes et plus fréquents 
peuvent contraindre les populations à quitter leur foyer, 
 engendrant ainsi de nouveaux flux migratoires. Selon l’Institut 
pour l’économie et la paix (IEP), le nombre de  réfugiés 
 climatiques pourrait atteindre 1,2  milliard d’ici 2050.13 Ces 
dépla cements peuvent faciliter la propagation de maladies en 
 transportant des agents pathogènes de  régions endémiques 
vers des zones vulnérables, accentuant ainsi  l’impact du 
 changement climatique sur la transmission des maladies.

En Europe, la montée des températures engendrée par le 
changement climatique a entraîné une augmentation signifi-
cative du nombre de réfugiés climatiques, principalement 
 originaires d’Afrique et du Moyen-Orient. Les conflits et les 
troubles politiques sont également des facteurs importants 
de migration dans ces régions, mais le changement climatique 
aggrave de plus en plus la situation. Les principales routes 
de migration en Europe incluent la route des Balkans, la route 
de la Méditerranée centrale et la route de la Méditerranée 
orientale. Selon le Haut-commissariat des Nations unies pour 
les réfugiés (HCR), plus de 1,5  million de  demandes d’asile 
ont été enregistrées en Europe en 2019, principalement en 
 Allemagne, en France et en Espagne.14 Cependant, ces régions 
sont également vulnérables à la transmission de maladies 
telles que le paludisme qui peut se propager pendant  plusieurs 
mois de l’année, ce qui est particulièrement préoccupant.

DERNIERS CHIFFRES EUROPÉENS
Le rapport le plus récent du Centre européen de prévention 
et de contrôle des maladies (ECDC), publié en 2020, montre 
que la grande majorité des 8 641 cas de paludisme signalés en 
Europe ont été contractés majoritairement lors de voyages, 
seuls 9 cas sont autochtones.15 Ces derniers, venant de Grèce, 
de France, d’Allemagne, d’Espagne et des Pays-Bas, sont 
 préoccupants car ils suggèrent que la transmission du palu-
disme en Europe existe bien, mais heureusement à une 

(Créée par Biorender).

FIG 1 Triade pathogène-vecteur-hôte : 
impact du réchauffement climatique

Température
Pluviométrie
Humidité…

An. atroparvus
An. labranchiae
An. messeae
An. sacharovi
An. sergentii
An. superpictus…

P. vivax
P. falciparum…

Espèces de 
Plasmodium spp.

Nombre de jours nécessaires au développement 
des parasites chez le moustique Anopheles

Température 26 °C 24 °C 22 °C 20 °C 18 °C 16 °C

P. vivax 9 11 14 19 30 lent

P. falciparum 11 14 19 28 lent arrêté

TABLEAU 1 Temps de maturation des  différentes 
espèces de Plasmodium spp.

Chez le moustique Anopheles en fonction de la température.
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échelle  limitée. La figure 2, qui est fondée sur le nombre de 
cas signalés dans les quatre derniers   rapports de l’ECDC 
(2017-2020), montre que la  majorité des cas ont été signalés 
dans les parties méridionales de  l’Europe qui sont actuelle-
ment plus  réceptives à la transmission du paludisme.15-18 
 Cependant, suite à l’augmentation des températures, les 
zones des parties septentrionales de l’Europe deviennent à 
leur tour sensibles à la transmission du paludisme. Ainsi, dans 
les années à venir, de nouveaux cas autochtones pourraient 
être signalés dans ces régions.

SITUATION EN SUISSE
La Suisse a comptabilisé 8 500 cas de paludisme entre 1990 et 
2019 dont 52 cas mortels.19 Bien qu’elle n’ait à ce jour pas 
 encore enregistré de cas de transmission autochtone du 
 paludisme, il est important de rester vigilant et de se préparer 
à une éventuelle propagation de la maladie. Certaines zones 
helvétiques sont réceptives à la croissance et à la propagation 
des moustiques porteurs de paludisme pendant plusieurs 
mois en raison de la bonne combinaison de température et 
d’humidité. De plus, la Suisse est également une voie de 
 transit pour plusieurs groupes de migrants, y compris ceux 
originaires d’Afrique subsaharienne et de la Corne de l’Afrique20 
qui peuvent transporter le parasite ou encore servir de réser-
voir. Il est donc impératif que la Suisse prenne des mesures 
pour prévenir et contrôler la propagation du paludisme telles 
que le contrôle des moustiques, le renforcement de la surveil-
lance et de la sensibilisation de la population à la maladie.

CONCLUSION

Malgré ces défis, la Suisse dispose des ressources et de 
 l’expertise nécessaires pour prévenir les épidémies locales 
de  malaria. En étant proactifs, nous pouvons atténuer le 
 changement climatique, ralentir la tendance à la hausse des 
températures et être attentifs aux circonstances qui augmentent 
le  retour du paludisme, ce visiteur indésirable.
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FIG 2 Cas de paludisme autochtone signalés en Europe (2017-2020)

Total (A) et stratifiés par espèce de paludisme (B).
Les données sur le paludisme proviennent des rapports épidémiologiques annuels de 2017 à 2020 du Centre européen de prévention et de contrôle des maladies 
(ECDC).

 Il est nécessaire de surveiller les populations vivant dans 
les zones à risque et déclarer rapidement les cas éventuels 
aux autorités sanitaires pour permettre une intervention efficace.

 Les patients doivent être encouragés à utiliser des mesures 
de protection efficaces contre les piqûres de moustiques, telles 
que l’utilisation d’insecticides, de moustiquaires ou de répulsifs 
antimoustiques.

 Il faut informer les patients voyageant dans des zones à risque 
de paludisme en Europe sur les mesures de prévention 
et les traitements disponibles.

IMPLICATIONS PRATIQUES
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